QU'IL FAUT ATTRIBUER A DIVERS ÉLÉMENTS, ETC.    401 et en vertu du théorème IX,
m -h i
Si Ton ajoute membre à membre l'équation et l'inégalité précédentes, on aura
d'où Ton conclut
( i )                 M//I+l < — — (MM_! - M,w_8 + . . . ± M, =p M, ± i) :
//€'    -    I
le signe supérieur devant être admis si m est un nombre impair, et le signe inférieur dans le cas contraire. D'ailleurs Mm+t représente, comme on Ta déjà remarqué, la limite du nombre clés opérations à faire, et Mm_, indique le nombre des combinaisons de Tordre m — i, qui est ou égal ou inférieur au nombre des combinaisons m — i à m — i des erreurs données ou d'une partie de ces erreurs. L'inégalité précédente vérifie donc le théorème énoncé.
Corollaire I. — Si l'on a deux éléments variables, il faudra supposer m '= 2, et l'inégalité précédente deviendra
•     M3<oMi— a:
Par suite, le nombre des opérations a faire ne pourra surpasser 2 M! ou le double du nombre des erreurs.
Corollaire IL — Si l'on suppose m = 3, on aura
M4<MS— MI+ i :
Par suite, le nombre des opérations à faire ne pourra être d'un ordre supérieur au nombre des combinaisons deux à deux, c'est-à-dire au carré du nombre des erreurs.
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